
i(t danemarck.

âgé seulement tic quatre and. Cette aflcction gcncrale

n'empeclia pan quelques mécontcntemcns particuliers

d'éclater. Faldcmar fut exposé à deux conspirations

qu'il découvrit, et dont il prévint les effets. L'indul-

gence qu'il eut pour les premiers conjurés enhardit

pcut-^'tre les seconds-, mais leurs crimes ne lassèrent

pas sa bonté. Opcndant il ne lit que changer d'as-

sassin
,
puisqu'il mourut d'une drogue qui lui fut ad-

ministrée par un empiiique.

[i I Sîî.J Cnnut FIj son fils , avoit été presqu'en

naissant associé au trône de son père : cependant ce

trône lui fut disputé par des mécontensj mais ils

échouèrent dans leur entreprise. Ce prince avoit été

chargé par son père de quelques opérations militaires,

dont il s'étoit tiré avec honneur. Devenu roi , il aban-

donna les honneurs et ks fali2,ues de la guerre à

f^aldemar , son frère. Pour lui , il se réserva les

soins d'un gouvernement juste et modéré. Il convo-

qua un synode général qui donna la même liturgie à

tout le royaume. Comme il n avoit point d'enfans

lorsqu'il mourut , Faldcmarj son frère, lui succéda,

avec un applaudissement général.

[i2o3.] Ses exploits guerriers donnoient de

grandes espérances. De sages rèi^demens qu'il fit dans

l'assemblée de son couronnement les augmentèrent.

Ces espérances ne furent point déçues. F^aldemarH
fortifia ses frontières , étendit ses soins sur les villes

anséatiqucs ses voisines , agrandit Hambourg , répara

Lubeck qu'un incendie avoit presque consumée,

balit Slralswnd , subjugua la Pom 'ranie , fit des cxpé-
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